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La limousine glissait à travers les rues comme sur un nuage. Les trottoirs grouillaient d’employés de bureau, d’écoliers de tous âges et d’autres passants. Hana, bien installée à l’arrière sur la banquette rembourrée, observait le monde défiler tel un film muet. Un pareil luxe ne lui déplaisait pas.
Hier encore, elle se fondait dans cette masse compacte d’inconnus. Vêtue de l’uniforme de son école, elle avait cru mourir de chaud en passant devant les vendeurs de tteokbokki, de galettes aux haricots mungo et de mandu.
Aujourd’hui marquait l’aube d’un nouveau départ. Aujourd’hui, Hana allait intégrer la K-Pop Academy. Elle eut une envie soudaine de se pincer. À la place, elle déplia le courrier qu’elle serrait dans son poing. Sa lettre d’admission. Avec la confirmation d’une bourse d’études signée par la principale de l’école, Lee Eun-bi.
Elle la relisait pour la centième fois quand elle se rendit compte que la limousine venait d’arriver à destination. Elle avisa le bâtiment massif ; sa présence imposante, les hautes fenêtres et les gigantesques portes doubles. Hana avait encore l’impression de rêver, même si son cœur agité et ses mains moites lui dictaient le contraire. C’était bien réel. Elle, la mystérieuse nouvelle élève, débarquait en limousine. Quoi de mieux pour une aspirante pop star ?
Heureusement, elle avait bien pris soin de s’habiller selon les circonstances : de très grandes lunettes de soleil, des baskets extravagantes, un blouson rouge par-dessus l’uniforme de son ancien collège. Elle allait se démarquer au milieu des tenues bleues de la K-Pop Academy, et n’était-ce pas justement le but quand on voulait devenir une idol ? Sur une zone pavée devant l’école, tout près du dépose-minute, une battle de danse avait lieu. Il devait bien y avoir une centaine d’élèves agglutinés en demi-cercle autour.
Hana prit une grande inspiration et rassembla son courage pour son entrée fracassante.
Le chauffeur ouvrit la portière, puis lui tendit une main gantée de blanc pour l’aider à descendre. Joue-la cool, songea-t-elle. Tu es parfaitement à ta place, ici. Elle se mit dans son rôle de vedette, sortit du véhicule et s’avança vers son destin.
Hélas, ce même destin décida de la faire trébucher. Le temps ralentit. Elle bascula la tête la première et, les bras lancés en avant pour se réceptionner, se cogna à une grande fille à la longue natte rouge. Celle-ci percuta une autre élève aux cheveux blond argenté puis, en un instant, tous les danseurs s’effondrèrent tels des dominos, Hana affalée face contre terre au sommet de la pile.
— Poussez-vous ! pesta une voix rauque à l’autre bout du carnage. Vous jouez à quoi, bande d’hippopotames ?
Avec une force quasi surhumaine, la propriétaire de la voix, une petite diva à la chevelure orange, s’extirpa de la masse pour fusiller du regard les autres en train d’épousseter leurs vêtements.
— C’est encore une de tes blagues, Taeyang, ou tu as vraiment perdu l’équilibre ? Il faut qu’on soit parfaites, on doit toujours rester synchrones. Toujours.
— Ce n’est pas moi, fit l’intéressée, la fille à la tresse. Moi, je dansais, j’essayais de suivre le rythme. On m’a poussée.
— Nari ? s’enquit la grincheuse en se tournant vers la blonde qui se faisait toute petite.
Cette dernière secoua la tête si fort que ses cheveux lui retombèrent sur le visage.
Dis quelque chose, s’intima Hana. Elles te respecteront si tu assumes.
— C’est ma faute.
La rousse tira des lasers avec ses yeux en direction d’Hana. Elle parut doubler de volume quand elle s’approcha.
— Toi ? Mais tu es qui, d’abord ?
— C’est la cuillère sale, marmonna Taeyang en posant la main sur l’épaule de la diva en colère.
— Qu’est-ce que tu as dit ? s’exclama Hana, prise de court.
En tant que plus grande danseuse, chanteuse et actrice de son district, elle avait essuyé peu d’insultes dans sa vie, alors celle-ci la blessa (bien qu’elle n’en comprenne pas le sens).
— Taeyang ne pensait pas à mal, la rassura Nari en venant à côté d’Hana. C’est ce que Soojin a dit quand on a appris que tu allais être transférée ici.
— Et c’est elle, Soojin ? demanda Hana en scrutant la rousse. On l’appelle comment, elle, la cuillère à soupe ?
— Je suis une cuillère en or. Comme si tu ne m’avais pas reconnue.
Soojin leva les yeux au ciel. Puis, elle vit l’absence d’expression sur le visage de son interlocutrice.
— Oh ! j’y crois pas… Tu vis dans une grotte, ou quoi ? Tu ne sais vraiment pas qui sont mes parents ?
— Non. Écoute, je suis sincèrement désolée d’avoir gâché votre truc, là. C’est mon premier jour. Lâche-moi la grappe, d’accord ?
— Sois respectueuse, unnie, souffla Nari à l’oreille d’Hana. Les parents de Soojin Moon sont des rois, à la K-Pop Academy.
Avant qu’Hana puisse lui demander des détails, une dame corpulente à grosses lunettes arriva d’un pas précipité. Inutile qu’on la lui présente. C’était la principale Lee, mère de stars et raison pour laquelle l’académie trônait au sommet des écoles les plus prisées. Sa sévérité légendaire égalait sa capacité à repérer les jeunes talents.
— Hana Kim, on se fait déjà remarquer ? Tu penses pouvoir me suivre sans causer davantage de problèmes ?
— Oui, madame Lee, s’excusa Hana en s’inclinant respectueusement. Pardonnez ma maladresse.
Elle alla chercher son sac auprès du chauffeur et le remercia.
— D’après tes lettres de recommandation, je t’imaginais parfaite. Apparemment, il va falloir t’apprendre à descendre de voiture.
Hana crut voir Mme Lee réprimer un sourire. Peut-être n’était-elle pas si méchante, après tout. Quand la directrice et elle se mirent en marche, elle entendit Soojin s’exclamer :
— Je n’en ai pas fini avec toi !
Mme Lee fit mine d’ignorer la menace et se pencha vers Hana d’un air conspirateur.
— Hana Kim, je ne t’ai pas sélectionnée uniquement pour tes talents de pop star. C’est ta maîtrise des arts martiaux qui m’a tapé dans l’œil. Tu viendras me voir dans la journée. J’aimerais t’expliquer en privé ce que j’attends de toi. Je crains que nous devions recourir à tes compétences très bientôt.
— C’est un honneur que vous m’ayez repérée, madame la principale, et je vous remercie pour cette bourse…
— Tu risques de changer d’avis, la coupa-t-elle. Bien, je dois discuter avec Soojin Moon avant que l’ombre de sa colère engloutisse toute la cour.
Quand Hana franchit les grandes portes doubles de l’académie, elle tenta de se focaliser sur l’importance de cet instant : ses premiers pas vers sa vie rêvée de star. Or, elle ne put s’empêcher de penser aux mises en garde de la directrice ou à la colère de Soojin Moon, la méchante diva aux cheveux roux.
Elle entendait déjà les conseils de sa famille en de telles circonstances. Sa grand-mère, sa halmoni, dirait : « Cette gamine est plus furieuse qu’un démon. » Sa mère lui rappellerait que Soojin n’était qu’un obstacle de plus. Cependant, Hana Kim ignorait si elle devait redouter cette fille ou quelque chose de plus grave. Une chose était sûre : elle allait devoir surveiller ses arrières.
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Hana s’était figée en plein milieu du couloir tandis que les autres élèves filaient dans tous les sens. Tous semblaient avoir entendu une cloche sonner, sauf elle. Dans la marée d’uniformes bleus, elle repéra deux têtes connues : Nari, la chanteuse timide, et Taeyang, la dure à cuire à la natte. Elles la rejoignirent. La première lui prit son sac en s’inclinant poliment et la seconde l’attrapa par le coude.
— Viens, la nouvelle, l’invita celle-ci en l’entraînant dans la cohue. On va être en retard.
— En retard ? s’étonna Hana.
Elle tenta de se libérer, mais Taeyang la tenait d’une poigne de fer.
— Tu ne sens pas ? l’interrogea Nari, toute contente. C’est ramyeon à volonté, aujourd’hui !
Les deux adolescentes se frayèrent sans difficulté un chemin à travers la masse, sans forcer ni se montrer douces pour autant. Hana les aurait décrites comme « déterminées ».
— Ils ont quoi de spécial, ces ramyeon ? On mange tout le temps des nouilles, chez moi.
Taeyang et Nari s’arrêtèrent sur-le-champ pour la dévisager.
— Ce n’est pas pareil ! s’exclama la jeune fille à la natte, criant à moitié. Celles-là sont servies dans un bouillon piquant et salé, avec des gâteaux de poisson et des œufs marinés et des légumes et des flocons de piment et…
— Et on n’arrivera pas les premières si on ne se dépêche pas ! la coupa Nari.
Hana ne l’aurait pas crue capable de parler si fort, mais cela suffit à faire avancer Taeyang.
Elles remontèrent la file d’attente, puis s’arrêtèrent à quelques mètres des portes de la cafétéria. Il y avait six personnes devant elles : deux filles et quatre garçons. Eux seuls n’avaient pas l’air pressés ni en pleine panique.
— Pourquoi on ne passe pas aussi devant eux ? demanda Hana. Je n’ai pas l’impression que ça dérange.
— Tu as encore beaucoup à apprendre, la nouvelle, répondit Taeyang en secouant la tête. Eux, ce sont les cuillères en argent. Ils attendent l’arrivée de leur reine. C’est elle qui entre la première.
Hana n’eut pas à deviner de qui il s’agissait, car à ce moment-là, la foule s’écarta en silence pour laisser passer la diva rousse qu’elle avait croisée à son arrivée.
— Forcément, maugréa-t-elle en levant les yeux au ciel. C’est elle, la cuillère en or.
Le regard bien droit devant elle, comme si cette haie d’honneur était l’événement le plus banal de sa vie, Soojin s’avança, poussa les portes, puis entra avec nonchalance dans la cafétéria. Les cuillères en argent se placèrent à sa suite dans la file d’attente, talonnées par Hana, Nari et Taeyang.
Les employés plongeaient de grandes louches dans d’énormes marmites pour servir les élèves. Chacun d’entre eux repartait avec un bol débordant de nouilles. Hana emboîta le pas aux filles jusqu’à une table devant le comptoir. Elle releva le nez pour voir que ses deux nouvelles copines avaient déjà la bouche pleine, les yeux ronds comme des soucoupes et les joues rouges à cause du piment. Elle n’avait même pas eu le temps de déplier sa serviette et de séparer ses baguettes.
— Je vais regretter de vous poser la question, mais pourquoi c’est si important d’arriver les premières, le jour des ramyeon ?
Un grand garçon aux cheveux mi-longs en bataille prit place sur la chaise restante près d’elle.
— Parce que, comme ça, on est en première ligne pour le deuxième service, lui expliqua-t-il en lui tendant la main. Tu dois être la nouvelle. Moi, c’est Jason.
— Tu es Américain ? lui demanda-t-elle avant de goûter ses nouilles timidement.
Elle écarquilla les yeux.
— C’est le meilleur ramyeon que j’ai mangé de ma vie ! C’est mon nouveau jour préféré !
Les autres se mirent à rire.
— J’ai des origines américaines, oui, précisa ensuite Jason, qui fit maladroitement tomber une de ses baguettes sous la table en les séparant. Tu vois, j’ai encore du mal avec ces trucs. Moi aussi, j’ai été admis il y a peu. Nari et Meyoni m’ont pris sous leur aile.
— Je croyais que tu t’appelais Taeyang, dit Hana à son amie aux cheveux rouges.
Jason répondit à sa place, l’intéressée étant trop occupée à aspirer bruyamment le reste du bouillon.
— Ses parents voulaient un garçon et lui ont donné un prénom masculin. Je l’ai surnommée Rameyoni puis Meyoni à cause de son obsession pour les ramyeon. Tu ferais bien de ne pas lâcher ces deux-là. C’est un peu le comité d’accueil non officiel de la K-Pop Academy.
— Tu veux dire que c’est nous qui nous occupons des chats errants, ironisa Taeyang en se levant.
— Comment tu préfères qu’on t’appelle, alors ? l’interrogea Hana. Si on doit devenir amies, je ne veux pas me tromper.
— J’aime bien Tae, répondit l’adolescente après une seconde de réflexion.
Cela fit sourire son amie.
— D’accord. On forcera tout le monde, sauf Jason, à t’appeler Tae.
Taeyang brandit son bol vide.
— Tae va se chercher du rab ! s’amusa-t-elle. Ouais, ça sonne bien !
Hana piocha dans son propre plat pour se concentrer sur l’explosion de saveurs qui suivait chaque bouchée. Tout à coup, de la musique sortit de grandes enceintes murales, et tout le monde se tut comme si chacun savait à quoi s’attendre. Une grosse botte noire se planta alors devant le bol d’Hana. La chaussure appartenait à une élève, Soojin en l’occurrence, équipée d’un micro doré. Elle dansait en rythme, tout comme les deux autres filles qui étaient en tête de la file d’attente – les cuillères en argent, se rappela Hana –, elles aussi sur des tables, à l’avant de la cafétéria.
Soojin se mit à chanter. D’une voix forte, assurée, fière, en harmonie parfaite avec ses camarades.
— Je suis là. Tu ne vois que moi. Tel un orage. Je t’électrise. Pas de méprise. J’attise tes peurs, tu brûles de voler mon image. 
— Elle est trop bien, cette chanson ! cria Hana à Jason par-dessus la musique et les vivats. Je ne la connaissais pas.
— C’est parce qu’elle est toute nouvelle. Les cuillères en écrivent une par jour et la chantent le midi. Ce n’est pas mauvais, mais je peux faire mieux.
La jeune fille le dévisagea, surprise.
— Alors pourquoi tu ne te lances pas ?
— Tu veux savoir ce qu’il y a de pire qu’une cuillère sale ? répliqua-t-il avant de se pointer du doigt. Moi. Je suis encore plus marginal que toi, tout ça parce que je ne suis pas entièrement Coréen. Et donc, je ne me produirai jamais en public avant d’avoir eu mon diplôme et d’être rentré.
Hana en avait presque oublié cette histoire de castes. Une cuillère sale. De quel droit la jugeait-on sans même la connaître ? Elle n’ignorait pas les penchants élitistes de la K-Pop Academy et du monde des idols en général, cependant, elle avait toujours cru pouvoir s’intégrer sans problème une fois inscrite.
À la fin de la chanson, les filles descendirent des tables, sous les applaudissements. On se bousculait autour de Soojin et de ses acolytes pour leur lécher les bottes comme à de vraies stars.
— C’est gênant de les voir s’enflammer autant pour leurs camarades de classe, se plaignit Tae. Bon, d’accord, elles débordent de talent et travaillent comme des dingues pour en arriver là, mais elles ne sont pas encore de vraies idols.
En observant la cohue, Hana crut remarquer une ombre passer dans la cafétéria.

OPS/nav.xhtml



Sommaire


		Couverture


		Titre


		Copyright


		Sommaire


		Chapitre 1


		Chapitre 2


		Chapitre 3


		Chapitre 4


		Chapitre 5


		Chapitre 6


		Chapitre 7


		Chapitre 8


		Chapitre 9


		Chapitre 10


		Chapitre 11


		Chapitre 12


		Chapitre 13


		Chapitre 14


		Chapitre 15


		Chapitre 16


		Chapitre 17


		Chapitre 18


		Chapitre 19


		Chapitre 20


		Découvrez tous les livres de la série K-Pop Academy !




Pagination de l'édition papier


		1


		2


		4


		5


		6


		7


		8


		9


		10


		11


		12


		13


		14


		15


		16


		17


		18


		19


		21


		22


		23


		24


		25


		26


		27


		28


		29


		31


		32


		33


		34


		35


		37


		38


		39


		40


		41


		42


		43


		44


		45


		46


		47


		48


		49


		50


		51


		52


		53


		54


		55


		57


		58


		59


		60


		61


		62


		63


		64


		65


		66


		67


		68


		69


		70


		71


		72


		73


		74


		75


		76


		77


		78


		79


		81


		82


		83


		84


		85


		86


		87


		88


		89


		90


		91


		92


		93


		94


		95


		96


		97


		98


		99


		100


		101


		102


		103


		105


		106


		107


		108


		109


		110


		111


		112


		113


		114


		115


		116


		117


		118


		119


		120


		121


		122


		123


		124


		125


		126


		127


		128


		129


		130


		131


		132


		133


		134


		135


		136


		137


		138


		140


		141


		142


		143


		144


		145


		146


		147


		148


		149


		150


		151


		153


		154


		155


		156


		157


		159


		160


		161


		162


		163


		165



Guide

		Couverture

		K-Pop Academy T01 - La Scène des ombres

		Sommaire





OPS/images/p4.jpg





OPS/images/ch1.jpg





OPS/images/ch2.jpg





OPS/cover/pagetitre.jpg
Tome 1

LA SEENEBES
OMBRES

Mina Finch

Traduit de I'anglais (Etats-Unis)
par Joél Mallet

MANASBOOKS





OPS/cover/cover.jpg
, LAhEFNtnES é '
UERES

NSNS
klA o
- f”

P
7

UNE HISTOIRE
* NON OFFICIELLE
POUR LES FANS DE

KPOP
MINA FINCH | BEVON

*MANA-BOOFS

\/»." \ g






